TEXTES 



PHRASES 



kallaha, lahada nicicta P 
lahada ntugudada P 
hallaha serto. kallaka siso\ 
inya kallahatederlemma P 



add ay tonosoumma bwodo jdno. 
add ay tonoso bwodo jdno dii. 



ddinge taydnigi. 

goragor bdna hdder. 

amma arado fa woda erdego 
wina daha hdtergi. 

kdrd, yi nuntcudo ydnemmi x . 



ordi dartddd, kazo. 
genua jdnemma P 
innina nlcinihdtennida P 
agole iwano, gogon tdn 1 . 



Bonjour, as-tu bien dormi ? 

As-tu fait une bonne sieste ? 

Allez en paix. Dormez en paix. 

Pourquoi ne me dites-vous pas 
bonjour ? 

La chevelure de cette femme est 
tres sale. 

Cette femme a une chevelure tres 
sale. 

Le jour va bientdt se lever. 

J'ai pave la dot Tan dernier. 

Dis a ces gens que s'ils nous sui- 
vent nous tirerons sur eux. 

Cela suffit, ne lui donne plus de 

lait. 
La sangle est trop lache, serre-la. 
As-tu tout prepare ? 
N'as-tu rien oubli6 ? 

La cravache est tombee, donne-la- 
moL 



i . kere — il est arrive. 

2, TcxLucUYmont : prcnds donne-moi. 
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kwado ndrdo, kwonolao nterte- 

gi? 
inni tidem tentem bodergida P 



yi loo addi tidri. 

yalanoi innigoda P 

abanemma soroumma nya P 

dumurnemma qelahena innigo- 
daP 

karadd orode hiydnna ? 

downemma ayi uda P 

ay nokotd ticirja tenda gelagi- 

ydntigi. 
mdrddo fa nand hitci irrd duda. 
ii goner go yoado. 
amma leu tdn nane fayalao yd- 

godokd. 
deski ndugudi, tehi ay mardum- 

mado twosa. 
rjoday dogoso nddga yosopo nya- 

rjerdd. 
moski bra bordd jeka wide 1 . 

gigidd yd, yd tarjo dro nyarjer- 

gariyd. 
kiridd, wini funa nand kiri 

korta. 
tinantera soper wintenni. 
nya ntcofado kwadi nirre P 



D'ou venez-vous, ou allez-vous ? 
Qu'avez-vous a nous donner a man- 
ger ? 
Nous avons un peu de lait caille. 
Combien d'enfants as-tu ? 
Comment s'appelle ton pere ? 

Quel age a ton frere aine ? 
A-t-il appris a lire et a ecrire * ? 
Ta fille est-elle marine? 
II est temps de nous coucher, nous 

avons sommeil. 
Dis-lui de venir me voir demain 2 . 
II m'a empeche de prendre de l'eaii . 
Donne -moi deux hommes pour 

qu'ils me conduisent a Faya. 
II est midi, reposons-nous a l'om- 

bre de ce talha. 
Hier soir les moustiques ne m'ont 

pas laisse dormir 3 . 
J'ai faim parce que je n'ai pas 

mange hier. 
J'ai la fievre, je vais dormir dans 

ma case. 
II fait froid, souffle le feu pour 

nous rechauffer 4 . 
Ne laissons pas voler nos bagages\ 
Qui t'a dit de venir ici ? 



i. Textuellement : n'a-t-il pas appris. 

a. Textuellement : afin qu'il vienne et que je le voie. 

3. Textuellement : ils m'ont laisse je n'ai pas dormi. 

4. Textuellement : pour que nous coupions le froid. 

5. Textuellement : laissons ils ne volent pas. 



TEXTES 
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saumma gdrido mado. 

winiterem* widen fiarjern bammi. 

wini nem tri tcddo enda nterka 
mo nem mi. 

tani winiderka mdgeni. 

askd ay kici danni 2 jdla Idryenni. 



amma askeda mordom drdo yd- 
didigaritcikp . 

askSna i tarde gonina tardd. 

dogosa agozodo ororde. 



innina twazo fatenni* 6 . 
noko nergo naso. 
ka hitehdtem. 

moskido give mdni ezzd tculu- 

kunurja bozo, 
mddahenta toyento*. 
noko kokaya tcoroko, doro. 



dti gor gwdntci. 



acye bodi ydn. 
iero f 
rja, inya bidi mozenna 8 P 



tani ke nenero, enda kdgu tedai- 



enda ayi tri kogo, tani endado 



Son oeil est plus rouge que le sang. 

Tu as tire et manque cette gazelle. 

Ton fusil est bon mais tu ne sais 
pas bien tirer. 

Je suis un bon tireur. 

Ce cheval ne me satisfait pas parce 
qu'il n'est pas bon marcheur. 

Dix cavaliers arrivent pour tomber 
sur nous. 

Je n'ai ni cheval ni chameau. 

Je ne suis pas sorti depuis trois 
jours. 

Je n'ai rien entendu dire. 

Quand tu viendras, il sera mort. 

Vous nous avez appris a parler. 

II est reste depuis hier jusqu'a ce 
soir au coucher du soleil. 

lis se sont mis d'accord. 

Nous partirons quand les poules 

sortiront. 

Que le scorpion te pique. 

Qu'il me donne une peau propre 7 . 

Je te donne la main, tu me prends 
le poignet, pourquoi ne restes- 
tu pas tranquille ? 

Si tu es un bon garcon, quand je 



i. De « winiter — winidero » tirer au fusil. 

2. cc danni » negation de « dii - — - il a » . 

3. Textuellement : ils nous tiendront. 

4. — na : suffixc des enumerations incompletes. 

5. Textuellement : j'ai entendu on n'a pas dit. 

6. Textuellement : ils ont lie leurs paroles. 

7. Exclamation comparable a « Que le diable m'emporte ». 

8. Textuellement : « kic/u tedaina » tu me tiens le poignet ; « bidi » a tcrre. 



5o 



NOTES GRAMMATICALES ET VOCABULAIRE DE LA LANGUE DA/A 



yono 
tegess. 



tri negessero. 



kdgddo 



orozi ay aman danni, mard bdr- 
keoyd aderoyd kdge: adertcino 
matci, bdrketcino jitci keg4. 

tdlli ay horgossa montodo gesso 
ydn : ii gonergi, ti bortergi. 
onno sagayd ysga dro tonerde: 
kobo jdni tegerto. 



aba tarjo ao jenaumma wiqa 

hanaydnni. 
bra boirja ntcao horgossa gess * 

kessemmo, bra bommi. 



tc rends un service, fais-m'en au- 
tant. 

Cet animal n'inspire pas confiance, 
comme Tombre du matin et du 
soir : celle du soir est a Test, celle 
du matin a Touest. 

Cette cruche m'a beaucoup servi : 
j'y prends de l'eau, j'y fais cuire 
le gateau. Desormais je ne la des- 
cendrai plus dans les puits : elle 
s'est cassee parce qu'elle etait 
usee. 

Mon pere ne connait pas l'homme 
qui lui a vole son couteau. 

Travaille si tu veux manger; sinon 
tu ne mangeras pas. 



PROVERBES 

kidi fodiumma geni dodonni, tci 
gena fodl tatjo dull inigi x . 



Le chien ne voit pas sa queue tor- 
due, il se dit toujours : ma queue 
est droite. 

Regarder la gazelle ne la tue pas. 

Les hommes comme les betes sau- 
vages, tu ne les connais pas si tu 
ne les mets a Tepreuve. 

Les hdtes, comme les chevres, doi- 
vent arriver le soir de bonne 
heure. 
agafor Card, tawa konergi, aye J'ai de la viande de cadavre et j'ai 
kasago allay onodd. besoin de tabac, Dieu seul con- 

nait ce marche. 

Qui mange Toail ne laisse pas 
l'oreille. 



widen sal tcinni. 
ay ay 4 or aye godo jirisemmido 
hananemmi. 

oderddyd hanndyd Ira somocido 
drdegi inigi. 



sa owqa ci soonni. 



i. « iniiji « : terme traduisant lo francais « il faut » ou marquant l'intervention du 
sujet et indiquant qu'il pensc ce qui precede. 



TEITES 
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surii addiida tcaptentodd eneri 

bwo tegessegi. 
acdbado henna, udanna bdi. 

ydnigarintco bwodi ye'n, ye'nem- 
mo wa. 

teiye keciyd, tt ! i durkude. 

erni la/tar danni, wu kintcigi 
danni. 

ci ayrja zedodo, hanndrja bafodS 
tri. 

age rye* widen guptcinigi. 

cii kazoo dahodo rjuli kantcin- 
tenni, 

ya hoktentenni, amma hokten- 
tiisi- 



Les petits ruisseaux font les gran- 
des rivieres. 

Quand il n'y a pas de manche de 
sagaie, il n'y a pas de sagaie. 

Si tu donnes, donne beaucoup, 
sinon ne donne pas. 

Le genou estplus pres que le ventre. 

L/emprunt ni le vol n'enrichis- 
sent. 

Un gigot de mouton cuit vaut mieux 
qu'un gigot de chameau cru. 

Un ane peut rattraper une gazelle. 

On aura beau tirer les oreilles, 
elles ne se rejoindront pas par- 
dessus la t6te. 

Les montagnes ne se rencontrent 
pas, les hommes se rencontrent. 



HISTOIHE DU CAIMAN 



g(Uci turko twoso, 
woddo zeger twoso, 
woddo turudu twoso, 
turududo saga 1 molofur hosso, 

molofuro saga okwd twoso, 
ok we" do saga ditguli twoso. 
turko fadegi : 
— ayantero, yona zonta wosegi. 

gatci tani yooso, 

tani unjul, tarjodo unjul bdi. 



Le fennee naquit le premier, 
apres naquit le loup, 
apres naquit le chien sauvage, 
apres le chien sauvage naquit 

Thyene, 
apres l'hyene naquit la panthere, 
apres la panthere naquit le lion. 
Le fennee dit : 
— Notre mere, choses mauvaises 

elle met au monde. 
Premier je suis ne, 

je suis malin, plus malin que moi 
il n'y a pas. 



i. Littcralement : deiriere. 
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tddo saga, zeger tivoso, 
zeger dogoso nyakenni, 
tagand taydnigi. 
saga turudu twoso, 
turudu kurulu wogd kege. 

saga molofur twoso, 

molofur kantamadd : 

kdnemma cirjo, togorto twano 
borgi inigiy 

wodanemma tozotcido taydnigi, 

saga okwd twoso y 

okwd : latenwo x nworgi ; 



aosergi daha lanterdd. 



saga : duguli ay icitctrja, 
yertcino, tenda genna yowgi. 
ayantero yita. 

— ay a tenda yiterdd. 

— yiterdo 2 , fodi dro tonta'. 

fodi dro donto, 
add hosso. 



Apres cela, le loup est ne, 

le loup la nuit ne dort pas, 

il se promene. 

Apres le chien sauvage est nc, 

le chien sauvage est leger comme 

le corbeau. 
Apres Thyene est n6e, 
Thyene est insatiable : 
si tu balances la main en marchant, 

elle pense : elle se detache, elle 

tombe et je la mange, 
elle marche en restant derriere toi. 
Apres la panthere est n6e, 
la panthere : si tu me regardes, je 

te mange ; 
nous avons peur, nous ne la regar- 

dons pas. 
Apres : ce lion qui est couche, 
s'il se leve, il nous mange tous. 
Tuons notre mere. 

— Nous ne tuerons pas notre mere. 

— Si nous ne la tuons pas, jetons- 
la dans la mer. 

Dans la mer ils la jeterent, 
et le caiman naquit. 



LA TORTUE ET LES DEUX CANARDS 
nuryd terka tcuyd billi dro tciki, 



billi dro tcikido, billi frakdnigi. 



i. Contraction de « latenem kogo ». 
3. Contraction de « yiterde kogo ». 
3. Littdralcmcnt : « mettons-la ». 



La tortue et les deux canards sont 

dans une mare, 
comme ils sont dans une mare, la 

mare s'asseche, 
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frakenigayd nodd terkd : elle s'asseche et un canard : 

— « ddro billi kodd bwo barn- — « Je vais chercher une autre 
nergi. mare gran.de. 

— baranirjo nur, tarjodo tsom — Si tu vas chercher, dit la tor- 
ntenni, tue, ne me laisse pas, 

yotto doro. partons ensemble. 

— yotto doroyd P yotto dertego — Partons ensemble ? II est bon de 
tri 9 

dkd goy gorte, 



partir ensemble, 
qu'on prenne et apporte un mor- 

eeau de bois, 
tiens dans ta bouche le morceau 

de bois. » 
Elle le tient dans sa bouche. 

— « N'ouvre pas ta bouche ; si tu 
l'ouvres tu tomberas. » 

ekd kahentodo goydnto hertcinto . Le baton dans leur bee ils prirent 

et ils s'envolerent. 
Des gens en haut regarderent et 
virent : 

— « Les deux canards et la tortue 
bonjour. » 

La tortue dit : 

— a Tenez vos bouches et taisez- 
vous. » 

Elle ouvrit la bouche et aussitdt 
tomba, 
twano naso. elle tomba et se tua. 



eke tcinemmado da. » 

tciummado dii. 

— « tcinemma lanemmi ; lanoo 
ntwanegi. » 



am ma tjuli laydntodd doto : 

— « terka tcuyd nuryd kallaha- 
da. » 

nur fadegi : 

— « kantoi dido nand diko. » 

lei lantci nodd twano. 



LE LAP1N ET LE LION 



kubu dro duguli mi hosso. 



duguli mi kubu dro hudo\ 



Dans un trou les enfants du lion 

naquirent. 
Le lion laissa les enfants dans le trou, 



i. Le verbe « huder — hudo » s'emploie dc prof^rence h « sor — soo » lorsquc son 
regimo est pluriel. 
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inert tero. 

tcwor drrd : 

— « tani kagantemma. » 

jotto bozo yini owgi. 



ago yini gorto, 

yalhena tceno, 

tcwor owgi. 

duguli errdy anoo bozode, 

yalhena galaba, crre : 

— cc inya yala tatja galaba 
nenda ? 

— kaga tendarja yotto boder- 
ydki. 

— kagantemma, kaga inni ? 

— kaga tendarja onno dro tci. 

— korok \ kaga dro ntcirja 2 , 
korok. » 

— tcwor cii hena tcua jijaakd 3 : 

— « dza tarja aga oldno nane 
koroa. 

— dzanoi kwop. » 
duguli dii jikosoyd soo, 

tcwor tcao tdro. 

— « kwo kagantemma ? » 



tcwor dogodi fadegi : 



et il alia dans l'oued. 
Le lapin survint : 

— « Je suis votre grand'mere. » 
Avec eux il reste pour manger de 

la vfande. 
Et le lion apporte de la viande, 
ii ses enfants la donne, 
et le lapin la mange. 
Le lion vient, le temps passe, 
ses enfants sont maigres, il vient : 

— « Pourquoi mes enfants etes- 
vous maigres ? 

— Avec notre grand'mere nous 
mangeons. 

— Votre grand'mere, quelle grand* 
mere ? 

— Notre grand'mere, elle est main- 
tenant dedans. 

— Sors, grand'mere qui est de- 
dans, sors. » 

Le lapin tend ses deux oreilles 
hors du trou : 

— « Jette dehors mes sandales alin 
que je sorte. 

— Donne tes sandales. d 

Le lion les tient, les lance a l'ouest 

et les laisse, 
le lapin s'enfuit. 

— « Ou est votre grand'mere ? » 
Le lapin de loin dit : 



i . Vuir renvoi i, page f\2. 

•i. Le suffixe « rja » s'adjoint au verbc de la proposition adjective : « amma fayalao ter- 
terja — ■ les gens qui vont a Faya ». 
3. Litteralement : tend vers foxiest. 



— « tani d4riye. » 



TEXTES 

— « Je m'en vais. » 
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LE FENNEC 
turko tagandtci sowun dodo, 

sowun fadegi : — « gaoro ori 

dro Itanne tct, 
osso wo. )) 
turko gaoro k4r4, 
dro laye, dro duguli tci. 

dtigulo guro, turkodo bokd, 

fodi hena gor gw4y ; 

turko tcao tero. 

tagan4 amrna askdda sowuna 

barayentigi dodo, 
kdre lay 4 t4ro, 
so wan dodo, 
turko sowunlao fadegi : 
— <( aka or a, nugay4 usaye tci, 

bwodo lei; osso wiye* » 
sowun t4ro y aka ken';; 
amma ask4da sowundo fuy4nto 
tcito. 



ET L'AUTKUCHE 

Le fennec se promene et apercoit 

l'autruche, 
l'autruche dit : — a Dans cette 

grotte il y a une chevre, 
va la manger. » 
Le fennec arrive a la grotte, 
il regarde dedans, dedans il y a 

un lion. 

Le lion bondit, poursuit le fennec, 

lui saisit la queue et la coupe; 

le fennec s'enfuit. 

En se promenant il voit des cava- 
liers chasseurs d'autruches. 

II arrive, regarde et s'en va, 

il voit Tautruche. 

Le fennec dit a l'autruche : 

— « A ces arbres, il y a de la 
gomme, des graines, 

il y en a beaucoup ; va les manger. » 
L'autruche va, arrive aux arbres ; 
les cavaliers poursuivent l'autruche 
et la tuent. 



LE LION ET SES FEMMES 



ebdroyd koro wog4 tuko 

adea duguiia tozo y 
mara tozo kecire godo, 

ogu fozaydntigi. 



La tourterelle, le rat, le corbeau 

et le toucan 
sont les quatre femmes du lion, 
il les envoie toutes les quatre dans 

Toued ou pousse le kreb, 
elles ramasseront du kreb. 
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mara tozo : ogu fozanta* 

koro : tani wace yd, fozanerdd. 

ora kolao boso mdre laydntigi. 

mdrd dogoso wiyi fozaydnigi. 

fozayenni anoq boso ; 

ayi hento duguli drrd. 

eberodo : — ogunemma foza- 

nemma kwoye ? 
ebero : — addnemma koro wacd, 

tani lanerye hake* fozanerdd . 
tuko: — enda ogunemma kwo- 



ye P 

— addnemma wacd lanerye ko- 
layd tani fozanerdd. 

saga wogd : — ogunemma fo- 
zanemma kwoyd ? 

— adenemma wace, 
laneryd hako fozanerdd. 

korolao : — enda ogunemma 

fozanemma kwoye ? 
koro kubu lei lantci : 

— ogu tarjo ay /ndrd. 
kubu kodd tci lantci : 

— ogu tarjo ay mdrd. 
awenni kubu kode tci lantci : 



VOCABULAIRE DE LA LANGUE DAZA 

Toutes les quatre : a lions ramasser 

le kreb. 
Le rat : je suis malade, je ne 

ramasserai pas. 
Les autres restent pres de lui a le 

regarder. 

Lui, la nuit comme un voleur va 
ramasser le kreb, 

Elles restent longtemps sans ramas- 
ser dc kreb ; 

leur mari le lion survient 

A la tourterelle : — Ou est le kreb 
que tu as ramasse" ? 

La tourterelle : — Ta femme le rat 
etait malade, 

je suis restee a la regarder et je 
n'ai pas ramasse' de kreb. 

Au toucan : — Toi ou est ton kreb? 

— Ta femme 6tait malade, je suis 
reste pres d'elle, je n'ai pas 
ramasse de kreb. 

Apres au corbeau : — Ou est le 
kreb que tu as ramasse ? 

Ta femme etait malade, 

je l'ai regardee et n'ai pas ramasse 
de kreb. 

Au rat : — Toi, ou est le kreb que 
tu as ramasse ? 

Le rat ouvre la porte d'un trou : 

— Mon kreb, le voici. 
II ouvre la porte d'un autre trou : 
—- Mon kreb, le voici. 
Encore il ouvre la porte d'un autre 

trou : 



TEXTES 
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— ay mdrd ogu tqrjoyd. 
ogumma bwodo bwo texesso. 
duguli ago tukado kuli : 

— enda ogunemma kwo foza- 
nemma P 

add tarjo wacd, ogumma ay 
mdrd. 

— tuko, tuko, hertci tdro. 
ebdrodo kuli : — ogunemma 

kwoyd ' P 
add tar} o wacd, ogumma ay mdrd. 



— kir kir kir, hertci tdhida bii, 

wogddd kuli : — ogunemma 

kwoye P 
ade tarjo wacd, ogumma ay mere. 

— oak oak oak, hertci. 
ago koro trono dii bozo. 

— nenda koda zonta nedakerdd, 
add tarjay trono dager. 



— Le voici mon kreb. 

Son kreb beaucoup devient. 
Alors le lion appelle le toucan : 

— Toi ou est le kreb que tu as 
ramasse* ? 

Ma femme etait malade et voici son 
kreb. 

— Tuko, tuko. Et il s'envole. 

II appelle la tourterelle : — Ou est 

ton kreb ? 
Ma femme etait malade et voici son 

kreb. 

— Kir kir kir. Elle s'envole et va 
se percher sur un talha. 

11 appelle le corbeau : — Ou est 

ton kreb ? 
Ma femme etait malade et voici son 

kreb. 

— Oak oak oak. Et il s'envole. 
Alors le rat reste seul. 

— Vous autres mauvaises je ne 
vous aime pas, ma femme que 
voici seule j'aime. 
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